
 
 

Emmanuel Macron fidèle à sa logique d’exercice du pouvoir : seul, autoritaire, sans dialogue ni débat 
contradictoire a profité d’un passage dans notre département pour annoncer, tel un monarque, son accord à la 
réalisation d’un hôpital unique à Lanne à l’horizon 2030. 
 

Michel Pélieu, président du conseil départemental s’est empressé de s’en féliciter en demandant même que cela 
aille plus vite. 
 

Tout juste s’est-il autorisé à dire que l’opération de fermeture des hôpitaux de Tarbes et de Lourdes se traduirait 
par des lits en moins, sans préciser bien sur à quelle hauteur et quelles seraient les conséquences pour la 
population du département, se contentant de considérer que l’hôpital bénéficiera d’outils de pointe et que ceci 
compensera cela. 
 

Sur la méthode, on peut constater que les deux présidents ont donné l’illustration de leur conception de l’exercice 
du pouvoir : détaché de la réalité de la vie quotidienne et des besoins des populations. 
 

Car, s’il est bien une réalité que nous a montré la pandémie que nous subissons c’est que notre système de santé 
a souffert de 30 ans de politique « dite de rationalisation » dont les conséquences ont été désastreuses. 
 

Ainsi, le gouvernement  se multiplie dans les médias en déclarant qu’ il faut éviter de saturer les hôpitaux. 
 

La réalité : 
 Seine Saint Denis : 100 lits de réanimation pour 1,6 millions d’habitants ! 

 Île de France : 1 100 lits de réanimation pour 12 millions d’habitants ! 
 

 103 000 lits supprimés en 25 ans, 70 000 lits d’hospitalisation psychiatrique 
supprimés depuis 1980.  

 

Même la cour des comptes s’émeut des fermetures de lits : 
« entre 2013 et 2019, le nombre de lits d’hospitalisation complète s’est réduit de 21 020 unités ( -5,6 %)…… le 
taux d’équipement en lits de réanimation n’est plus que de 37 pour 100 000 habitants de plus de 65 ans à 
la veille de la crise sanitaire, alors qu’il était de 44 pour 100 000 habitants en 2013 ».   
 

C’est cette même logique qui a conduit au désastre que nous combattons depuis des mois en 
nous opposant à la construction d’un hôpital unique qui se traduira par : 
 

Hôpital de Lanne : suppression de 150 lits et  de 200 agents ! 
 

Plus de 10 000 citoyens ont déjà signé la pétition impulsée par la France Insoumise pour exiger une autre 
politique de santé et l’abandon de ce projet d’hôpital unique ! 

 

Aujourd’hui, c’est un changement radical de politique qui est nécessaire. 
 

CE SONT LES LITS DANS LES HÔPITAUX QU’IL FAUT ROUVRIR ! 

LES POSTES SUPPRIMES QU’IL FAUT RETABLIR. 
 

Il faut des moyens et du personnel pour soigner, de la reconnaissance pour les agents, de la 
qualité de soins  et du respect pour les patients. 

 

Plus que jamais nous demandons le retrait de ce projet  et demandons l’ouverture d’un véritable débat 
public organisé au niveau du département. 
 

Que le département et les élus locaux organisent un vrai débat public et une consultation de la population 
du département où les arguments des uns et des autres seraient clairement exposés. 
 

Des décisions de santé publique qui concernent les populations pour des décennies ne peuvent se 
prendre dans l’opacité et sans réel débat démocratique. 
 

Les groupes d’action Tarbes Insoumis et Populaire, Lannemezan, Lourdes. 


